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Les premières conclusions
du constat d'usage effec-
tué par le médecin légiste
attesteraient que le décès
d'Axel Brown Boungoto se-
rait survenu dans la nuit du
lundi 25 au mardi 26 dé-
cembre. A la suite d'une
pendaison-précipitation.

LE corps d'Axel BrownBoungoto, Gabonais de22 ans, sans emploi,domicilié à Moukaba,un quartier du premierarrondissement deMoanda, a été retrouvépendu à un arbre, lematin du mardi 26 dé-cembre 2017. Le pro-cureur de Franceville ainstruit l'ouvertured'une enquête, afin dedéterminer les circons-tances exactes de lamort du jeune homme.Autrement dit, d'établirs'il s'agit d'un suicideou d'un meurtre ma-quillé.Des sources concor-dantes font état de ceque la découverte ma-cabre a été faite der-rière une maison, pardes personnes se diri-geant vers le pointd'eau situé non loin delà. Lesquelles ont étéfrappées de stupeur endécouvrant la scène: uncorps pendu au boutd'une corde attachée àune branche, à plus dedeux mètres du sol. 

Suicide ou homicide ?Personne n'est en me-sure pour l'instant derépondre à cette inter-rogation, quelquesjours seulement aprèscette énième trouvaillefuneste dans la région. Le disparu avait pour-tant été vu au débutdes réjouissances deNoël, et ceux qui sontles derniers à l'avoiraperçu à ce moment-làn'avaient rien noté quipuisse laisser entrevoirune telle issue.Qu'est-ce qui a bien puse passer par la suite ?C'est ce que les élé-ments de la police d'in-vestigations judiciaires(Pij) et de la gendarme-rie de Moanda, accom-

pagnés du médecin lé-giste, devront élucider.Toutefois, d'après lespremières constata-tions, le décès du jeuneBoungoto serait sur-venu dans la nuit dulundi 25 au mardi 26décembre. A la suited'une pendaison-préci-pitation. Un terme dujargon de la médecinelégale renvoyant au faitque le regretté a subiune déformation de lacolonne vertébrale parle haut, due à la pres-sion exercée par lacorde au niveau du cou.Tout ceci du fait dupoids du corps dujeune homme lors deson saut dans le vide.Selon des informations

recueillies auprès dessources militairesproches du dossier, lejeune homme auraitdéserté le domicile fa-milial depuis belle lu-rette, trouvant refugechez un ami, qui entre-tiendrait une relationamoureuse avec sa ca-dette. « La nuit du
drame, Axel Brown
Boungoto, qui ne savait
pas écrire, a débarqué
chez l'ami en question
en pleurant, lui deman-
dant de lui rédiger deux
lettres. L'une des mis-
sives devait être adres-
sée à sa famille
maternelle, et l'autre à
ses parents paternels»,croit savoir cettesource digne de foi. 

Mais le scribe de cir-constance était telle-ment fatigué, qu'il n'apas pu satisfaire les exi-gences de son pote.Après que son héber-geur s'est profondé-ment endormi, Axelserait sorti en bouclantla chambre à doubletour.  Son corps sera dé-couvert le lendemainvers 8 heures.    Par ailleurs, sur le lieude la pendaison, il n'yavait aucun support(chaise, banc, table,etc.) dont aurait pu seservir Axel BrownBoungoto, avant debasculer dans le vide.Aussi, plusieurs hypo-thèses seraient-ellesémises : Axel aurait-ild'abord grimpé surl'arbre, avant de s'atta-cher la corde au cou etsimultanément à unebranche, pour ensuitese jeter dans le vide ?Ou bien a-t-il tout sim-plement été trucidé,l'homicide étant ma-quillé en pendaison ? Les conclusions de l'in-formation judiciaireouverte par les Offi-ciers de police judi-ciaire (OPJ) sont donctrès attendues pour ensavoir un peu plus surcette sinistre affaire.Notamment par lesMoandais, qui vivent aurythme des décou-vertes macabres depuisun certain temps.

Le corps d'un jeune homme retrouvé pendu à un arbre
Découverte macabre à Moanda

C. M-M.
Libreville/Gabon

La ville de Moanda vit au rythme des découvertes macabres ces derniers temps.
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S'IL y a une famille quipeut se réjouir d'avoirpassé une très bonne fêtede fin d'année, c'est biencelle de Michel EssèneNguéma, l'octogénairequi avait été porté dis-paru le mardi 19 décem-bre 2017, au villageMendome-Essabeigne, àenviron 17 km de Bitam,le chef-lieu du départe-ment du Ntem (lirel'Union du vendredi 29décembre 2017). Aprèsquelques jours d'intensesrecherches, à la faveurd'une ultime battue, levieil homme a finalementété retrouvé par les siens,le dimanche 31 décembre2017. Tout est bien qui finitbien, serait-on tenté dedire, car les habitants deMendome-Essabeigne,dans le canton Mboa'a,particulièrement lesproches de Michel Essène

Nguéma, vivaient dansune psychose totale, de-puis que ce dernier avaitpris une destination in-connue, ce matin demardi. Surtout que lespremières recherches en-tamées, en collaborationavec les forces de sécu-

rité, n'avaient rien donné.Des parents de l'octogé-naire commençaientmême à craindre le pire,dix jours s'étant écoulésdepuis que Essène avaitdisparu. Alors donc que plusieurshabitants du village se fai-

saient déjà à l'idée que levieil homme ne revien-drait plus vivant au vil-lage, quelques-unsd'entre eux vont tout demême décider d'organi-ser une autre battue, lesvendredi 29, samedi 30 etdimanche 31 décembre

2017. Ces trois jours passés enbrousse s'avéreront fruc-tueux pour les frères duvieux Essène Nguéma.Lesquels le retrouvent fi-nalement assis sous unarbre. « Il était visible-
ment très affaibli, du fait
qu'il ne s'était pas ravi-
taillé depuis plusieurs
jours», indique unesource proche de la fa-mille.Même s'il n'appréciait passe rendre en brousse, ilsemble que l'octogénaireavait une parfaiteconnaissance des fruits etautres feuilles aux vertusnutritives, au point que laconsommation de cesproduits de la flore l'aaidé à survivre. Interrogé au sujet de sadisparition, Michel Es-sène Nguéma s'est mon-tré plutôt évasif. Il a étéplacé sous contrôle médi-cal, suivi par une infir-mière expressémentcommise à cette tâche auvillage.

Le vieux Michel Essène Nguéma retrouvé le 31 décembre 2017
Plusieurs jours après sa disparition dans un village du département du Ntem 

SSB
Bitam/Gabon

La psychose a baissé d'un cran au canton Mboa'a, et même à Bitam, après 
l'annonce de la découverte du vieux Essène au village Mendome-Essabeigne.
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Deux fillettes recher-
chées après la décou-
verte du cadavre d'une
femmeUne alerte Amber a étélancée aux Etats-Unis,après la disparition dedeux fillettes au Texas. Ala suite d'un appel télé-phonique, les policiers sesont rendus, hier, dansune maison de RoundRock et ont découvert lecadavre d'une femme.Deux jeunes filles, qui de-vaient se trouver dans ledomicile, ont disparu. Unhomme, qui aurait unlien avec cette doubledisparition, est active-ment recherché par lesautorités : il s'agit deTerry Allen Miles, 44 ans.On ignore pour l'instantl'identité de la femme re-trouvée morte.
4 jeunes hommes poi-
gnardés à mort durant
le Nouvel AnQuatre jeunes hommesont été poignardés àmort durant le Nouvel Anà Londres, en Grande-Bretagne. Tout a com-mencé dimanche, auxenvirons de 11H30, dansle quartier de Enfield, oùun garçon de 18 ans estmort après avoir reçu descoups de couteau. Puis,vers 19H30, un jeunehomme de 20 ans a reçuun coup de couteau mor-tel par un individu dumême âge, à West Ham.Durant la nuit, la troi-sième victime, âgée de 17ans, a été poignardée àmort à Tulse Hill. Puis,vers 02h35 cette nuit,c’est un homme de 20ans qui a été, à son tour,mortellement blessé aucouteau à Old Street. Unsecond individu dumême âge qui se trouvaitavec la victime a, quant àlui, été gravement blessé.Il a été transféré à l’hôpi-tal dans un état critique.Pour l'instant, aucun lienn'a été établi entre ces 4agressions mortelles. Il yaurait déjà 5 personnesinterpellées.
Il tue sa mère à coups
de couteau la nuit du
Nouvel AnÀ Remouillé, en  France,un couple de septuagé-naires fêtait le Nouvel Anavec leur fils, âgé de 34ans, et des amis. Aux en-virons de minuit, le tren-tenaire s'est saisi d'uncouteau de cuisine et apoignardé à plusieurs re-prises ses deux parents.Des amis du couple sontparvenus à s'échapperdu logement, avant de seréfugier chez des voisinset d'appeler la gendar-merie. Les deux victimesont été transportées àl'hôpital où la mère a suc-combé à ses blessures.Les jours de son mari nesont plus en danger. Lefils, connu pour avoir desantécédents psychia-triques, est en garde àvue. 
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